
Un automne hivernal.

  

L'an passé, la neige a déserté nos Ardennes, pénalisant non seulement les skieurs, mais les 
vendeurs d'un précieux matériel de bonheur hivernal. 

Cette année-ci, quelle ne fut pas notre surprise ! Etait-ce possible ? L'or blanc, un jour de 
novembre, était revenu sur les hauteurs. Les grands froids que nous avons subis par après 
nous propulsaient un mois en avance. La neige n'a pourtant pas duré, même si cette 
impression d'hiver était bien là, dans nos soirées raccourcies par le changement d'horaire. 

Les manteaux, les gants et les écharpes que vous avez ressortis des placards n'allaient plus 
vous quitter durant de longs mois. 

La saison des feuilles mortes a été brève tandis que se préparaient déjà les joies et les 
difficultés d'un temps plaisant pour les uns et redoutable pour beaucoup. 

Explications 

Nous entrons d'emblée dans une nouvelle session orthographique avec cette dictée toute 
neuve pour mieux vous préparer et comprendre de quoi il s'agit. 

L'orthographe usuelle et parfois syntaxique.

Attachons-nous d'abord aux mots qui doivent retenir votre attention. 
Parfois très communs, ils font néanmoins partie de ceux que l'on oublie : 

1. Ainsi, dès le titre, vous remarquerez automne avec ce "m" incongru et hivernal avec 
le "h" de hiver.   

2. nos Ardennes avec la majuscule, due à une région.   
3. novembre fait aussi partie de la grammaire, car devant un "b", un "p" ou un "m" , le 

"m" est requis.   
4. raccourcies avec ses trois "c" a une part grammaticale, avec "es", pour l'accord avec 

soirées au féminin pluriel. Plusieurs mots peuvent ainsi, à la fois, relever de la syntaxe 
et de l'usage. 

Les adjectifs qualificatifs et les participes passés employés seuls.

Les adjectifs qualificatifs et les participes passés employés seuls ont tout en commun, car leur 
accord se fait avec le nom auquel ils se rapportent. On peut donc les confondre dans leur 
nature, mais pas dans leur fonction qui est identique. 

1. hivernal avec automne ou bonheur;    
2. passé avec an;    
3. grands et froids;    
4. longs et mois;    
5. mortes et feuilles;    
6. plaisant comme redoutable, avec temps;    
7. brèves est attribut du sujet saison.    



8. raccourcies (participe passé) avec soirées; nous n'en marquerons donc pas la 
différence. 

Les participes passés.

Il y a les participes passés identiques aux adjectifs qualificatifs (déjà expliqués).  

La deuxième catégorie s'articule avec l'auxiliaire être; dans ce cas-là, il  faut en rechercher le 
sujet qui indiquera l'accord : L'or blanc était revenu. 

La troisième série, avec l'auxiliaire avoir, tout en comportant trois cas, ne se complique qu'en 
troisième volet. 
Premier volet : Il n'y a pas de complément d'objet direct : La neige n'a pas duré; le participe 
passé s'écrit dans sa forme la plus courte. 
Deuxième volet : Le complément d'objet direct suit le participe passé; la règle est identique : 
La neige a déserté nos Ardennes. 
Troisième volet : Le complément d'objet direct est placé devant, voilà la seule difficulté !  
Les grands froids que nous avons subis : subis, participe passé employé avec l'auxiliaire 
avoir s'accorde en genre et en nombre avec le complément d'objet direct qui est placé devant; 
c'est "que" mis pour froids, donc masculin pluriel "s".  
Les manteaux, les gants et les écharpes que vous avez ressortis : même raisonnement. Le 
masculin s'impose parce que "que" est mis pour manteaux, gants et écharpes; donc masculin 
pluriel, le masculin l'emportant sur le féminin.  

 


